1/ Représentation graphique d’un nombre complexe.

Soit z un nombre complexe tel que z = a + bi avec a et b deux réels

On peut associer à z un point M de coordonnées ( a ;b ) que l’on place dans le plan muni d’un repère orthonormé 

( O ;  EQ \o(\s\up12(®);u),  EQ \o(\s\up12(®);v)), on le nomme alors plan complexe.

                            axe des imaginaires

                      b   ……………+  M (z )

                     EQ \o(\s\up12(®);v)                                axe des réels

                       O      EQ \o(\s\up12(®);u)             a

On dit que z est l’affixe de M ; z est aussi l’affixe de  EQ \o(\s\up12(¾®);OM) .

Le point M ( a ; b ) est le point image de z.

Le vecteur  EQ \o(\s\up12(¾®);OM)  est le vecteur image de z.

2/ Module et argument d’un nombre complexe non nul.       


                b --------+ M (z)          dessin à compléter
                EQ \o(\s\up12(®);v)
              O      EQ \o(\s\up12(®);u)     a

Le module de z est noté I z I ou r ou ( , il correspond à la longueur OM = II  EQ \o(\s\up12(¾®);OM) II.

I z I = EQ \r(;a ² + b ²)
Un argument de z est noté arg z ou (; il correspond à une mesure de l’angle orienté (  EQ \o(\s\up12(®);u) ;  EQ \o(\s\up12(¾®);OM) ).

Donc  arg z = (  EQ \o(\s\up12(®);u) ;  EQ \o(\s\up12(¾®);OM) ) + 2k avec k un entier relatif 

et  cos ( =   EQ \s\do1(\f(a ; I z I))   et  sin (  =  EQ \s\do1(\f(b; I z I))
3/ Forme trigonométrique.

Soit z = a + bi ( z non nul) .

 z s’écrit aussi z = r ( cos ( + sin ( ) c’est la forme trigonométrique.

4/ Propriétés. 

a)  Soit z = a + bi ( z non nul) .

I z I =  I  z   I et arg  z  =  - arg z

b) Soient A (z a  ) et B ( z b ).

AB = II  EQ \o(\s\up12(¾®);AB) II = I z b  —   z a  I 

(  EQ \o(\s\up12(®);u) ;    EQ \o(\s\up12(¾®);AB)) = arg (z b  —   z a  ) + 2k où k est un entier relatif.
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